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         Notre Président, plein de sollicitude pour ses ouailles, fait le tour des 

tables. Il nous fait remarquer combien il est difficile de synchroniser la 

cérémonie avec le service des plats. Surtout qu'il s'écoule un certain temps, 

pour ne pas dire un temps certain, entre les premiers et les derniers servis. 

 

         Cette parenthèse avalée, le Maître des Cérémonies renoue le fil : les 

échansons avec un tablier rouge sont appelés au pressoir. 

         Le Maître Laudateur s'adresse à l'impétrant : 

   - Je vais te lire, plus pour nous que pour toi, afin que chacun s’imprègne 

de l’esprit de cette confrérie et de l’engagement qui sont les nôtres, les 

commandements de notre Confrérie. 

         Il lit, puis ordonne : 

   - Maintenant lève la main droite... Promets-tu de respecter nos 

commandements ? 

         A l'étonnement général, le Maître de Chais répond : "Je le promets". 

         Aussi, le Maître Laudateur marmotte un faire-part de satisfaction :  

   - Nous prenons acte de ta promesse... Je prie l’aimable assemblée de bien 

vouloir se lever ! 

         Cette prière déclenche un branle-bas de chaises. 



Le Grand Échanson saisit le Cep glorieux, puis il s’adresse au novice en 

lui disant : 

                                   "Par Bacchus, Dieu du vin, 

                                     Par Noé, père de la vigne, 

                                     Et par Rabelais notre bon maître à tous, 

                                     Après décision de notre docte collège,  

                                     En ce jour mémorable, 

                                     Te faisons officiellement échanson, 

                                     De cette respectable société, 

                                     Et que nos vins de France et de Loire 

                                     Te rappellent à jamais 

                                     L'art du bien vivre qui est le nôtre." 



       Le Grand Échanson procède à l’adoubement. Guy, Maître 

Ambassadeur, est chargé de remettre son diplôme à Patrice. Toujours 

pince-sans-rire, il s'écrit : "Enfin j'ai quelque chose à faire ! Je 

commençais à penser que je ne servais à rien !" Il remet son diplôme à 

Patrice. Des échansons s'ébahissent. "Tu n'avais pas de diplôme ?". Eh, 

non ! Notre Maître de Chais n'était pas diplômé. Nonobstant et néanmoins, 

il nous enseigne savamment les vertus du vin et de la vigne, chaque mois 

depuis le siècle dernier. 

        Le Grand Échanson :  

   - Mes amis, réjouissons-nous de maintenir parmi nous ce beau maillon. 

Puisse sa force donner à tous l’envie de maintenir l’union. Nous porterons 

pour tout cela une Santé. Maîtres Bouteillers à l’ouvrage ! Regagnons le 

Chai ! 

        Guy, toujours pince-sans-rire, annonce : "Patrice me fait savoir que 

vous êtes tous invités chez lui après la cérémonie". Denis, toujours bon 

plaqueur, rétorque "Et après nous allons manger la soupe à l'oignon chez 

Guy !". 

        Petit entracte, avec le blanc-manger et son coulis de fruits rouges. 











Patrice va procéder à l’adoubement de Patrice ! 







































Le Maître Argentier 

ne perd pas le nord ! 









































        Cette parenthèse engloutie, le Maître des Cérémonies renoue le fil. 

        Il convie au Pressoir le Grand Échanson, à qui échoit comme chaque 

année la tâche rebrousse-poil de clore la soirée : 

   - Levons nous ! En l’honneur de notre Maître de Chais, des Gentes 

Dames et des Gentilshommes ce soir réunis, levons nos verres, et que 

revive avec nous la Tradition de Gui Damas de Cousan, Premier Échanson 

de France au XIVème siècle, Saint Patron de notre bien-aimée Confrérie et 

dont la vocation, comme tout Échanson, était avant tout de rendre ses 

semblables heureux ! Haut les coupes ! Buvons !... Asseyons-nous pour 

finir de banqueter et fermons très confraternellement ce Grand Chapitre 

de la Saint Gui 2011. 

        Puis il offre à Patrice, au nom de la confrérie, un présent porte-

bonheur. Et pour accompagner ce geste auguste, il invite l'assemblée à 

entonner la chanson des échansons : 

   « A la ! A la ! Santé du confrère, etc.... ! » 

 

        Dans une ambiance indescriptible, Patrice déballe un Saint-Vincent 

coloré, qui, nous l'espérons tous, veillera longtemps sur notre Maître de 

Chais, Patrice le chenu, le dévoué. L'ami. 

        Quelques mots de remerciements un brin nostalgiques, les ans peut-

être, viennent clore cette cérémonie mémorable. 





























Mais quel est donc ce secret que 

St Vincent confie à Patrice ? 















Fin de la 3ème partie 



Contact  :  irene.bureau@wanadoo.fr 
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